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L'ESpIRIT DE FAMILLE'

che vo paent~ loblgatiOn de vous élever. de vous guidr,-

de vos iantsr, deb vous surviler Avec l choix effectif

d'un état de vie, le mariage ou l'entrée en religion, 'vous vous

soustrayez à leur resp)ofsabîlîté, 'et S'il VOUS reste un engage-

ment, en quelque1 sorte mor-al, de déférer à leur,, avis, vous

n'avez plus a tenir Un Compte aussi 1igoureux de leurs ordi es..

Le guvrfemntsqaate 
vue le bien comun,~ au-

quel dovernsuete eyt en rifier tous les biens parti-

culiers, peuvyen t déterminer une imit d'geautoe , la l jentu

relle n'Ila pas définie, et qui rendisa l'enfantauooesie

puis parler ainsi.aét
La .iil juiprudence romaine, dont l'excellence at

po L pa r d esilel d admi.ation et d'emprunt s, avait

établi une légrislation qui étoneai siglirtin et heu-

terait violeuelient nos idées modernes d'élnalleiPane 
'n

dé eîdfii~ .Nil mari ge , 'ûg o ava ircé n ,ffrancissaient

l'enfant du joulg paternel ; la rt elnauel o iie

ou 'élvaton unposte honorable et public, fi J'épiscopat OU

à lapréeotre~le onstituait maître de lui me. eCd

divin dit-S temps nouveaux n'a rien statué. Il Y a "eedî~

dlans I'Evangile une toute petite phrase, qui a fait jeter des

crsétonnlem~ent et de stupéfaction à tous les comnmentateus

etri raotetosmt listoire de Jésus, de douze à

tete ans ;Et e'rat 8subditWits 
Ev.Ï - . Lu (2 )eti er,

trit souis. Notre Seigneur' n'ati pas voulu nous elwegie,

par son propre exettple. qu'avant d'vi ttin lelo pe-

nouistmnt e ns forces physiqlues et un cetm dé elO r

n ou eent de no : .ulé sprisill 5 la sagesse est de deri ie r

Bou8i les yeuX- et dans la main de nos paîrents?

je 1sui" Saisi d'étonnement, s'écrie Bossuet, en lisant

94Ce pasqage de' St lue. E'4t-e donc là to u '~1l u

tJésus-Ch it, du Fils dl Dieu ? Tg ut son eplO, 'ttiouit 1soul

exer*cice est d'obéir à deux dje ses créatures' teîquilu

oéir ? Dans lspubaexerciges, 
dit"st la pî'at que d'un

art mécanique. .Nous ne lisons pointqess~ 1 n5atu

"jamais eu des (loinest1q WfS, semblables aux pauvres gens dont

lies enfante, sont les sevter . e lui est certin, C'est

"qu'i tra aillit à l o tique de son père.-O D>ieu !Je suiR ý

tg s is i e t ra v ai col.lai ti v ie n s c r e v e r à c e s p e c ta c le ."

(Bossuet élev tÎofll sur les MysN e)

(À suivre)


